La foi et la guérisson
3ème dimanche après l'Epiphanie  (Mt 8: 1-13)2017
La semaine dernière à l’occasion du 10ème anniversaire de son sacre épiscopal, notre évêque a célébré à Béthanie la liturgie des noces de Cana. C’est le premier miracle de Jésus, et le Seigneur l’a accompli à la demande de sa Mère Marie. Notez qu’elle dit simplement : «Ils n’ont plus de vin», sans rien demander d’autre. Et elle ajoute à l’attention des serviteurs : «faites tous ce qu’Il vous dira.» Nous disons ainsi que La Vierge Marie a la foi, qu’elle croit en la puissance d’amour de son Fils. Aujourd’hui, nous assistons à 2 autres miracles du Christ. Le premier c’est la guérison d’un lépreux. Jésus descendait de la montagne. Les Pères de l’Eglise voient dans cette descente de la montagne un abaissement de Dieu pour venir nous rencontrer dans notre réalité humaine avec toutes nos souffrances, nos misères, nos infirmités symbolisées ici par le Lépreux. C’est l’incarnation du Christ qui se vit chaque jour avec Jésus. La lèpre extérieure n’est que la partie visible de la lèpre intérieure qui nous atteint tous lorsque nous nous coupons de Dieu, lorsque nous ne sommes plus nourris de la parole de Dieu. Nous sommes tous des lépreux vis-à-vis du Seigneur. Ce qu’il faut remarquer c’est les paroles du lépreux: “Seigneur, si Tu veux, Tu peux me purifier”. Il ne dit pas ‘Seigneur guérit moi!’, mais il s’en remet complètement à la volonté et à la puissance de Dieu. Il a la juste attitude de l’homme qui se sait pécheur et qui s’en remet complètement à la volonté divine. C’est l’attitude que le Christ a vis-à-vis de Son Père: « Mon Père, s'il n'est pas possible que cette coupe s'éloigne sans que je la boive, que ta volonté soit faite! (Mt26,42) » C’est l’attitude que nous sommes invités à acquérir nous aussi. S’en remettre à Dieu pour tout. Lorsque nous prions le ‘Notre Père’, soyons conscient de notre demande, de notre abandon à la volonté divine.  Nous ne savons pas toujours ce qui est bon pour nous, ou pour les autres, alors Seigneur, que Ta volonté soit faite. Le ‘si tu le veux’ n’est pas comme on pourrait le croire au premier abord un doute, un manque de foi, mais au contraire une adhésion complète à la puissance de guérison, à la puissance de vie du Christ. Toi seul Seigneur tu sais ce qui est bon pour moi.  Si dans la loi, les lépreux, les impurs, ne pouvaient être touchés de peur de devenir soi-même impur, Jésus montre qu’Il voit plus loin. Ce n’est pas la lèpre extérieure régie par les lois humaines, mais la lèpre intérieure qui nous gangrène qu’Il vient guérir. Il rétabli le contact entre Lui et nous, et nous guérit dans nos profondeurs.     
Et lorsque : « tendant la main, Il le toucha en disant : “Je le veux, sois purifié !” et aussitôt sa lèpre fut purifiée », c’est la lèpre de son âme, le péché, l’oubli de la source de Vie, qui est purifiée.
Le deuxième miracle c’est la guérison du serviteur du centurion. Si le lépreux s’adressait à Jésus pour sa propre guérison. Le centurion ne vient pas pour lui, mais pour un autre, l’un de ses serviteurs. Ici aussi il ne demande pas à Jésus de le guérir mais il Lui dresse le tableau de la misère de son serviteur. “Seigneur, mon serviteur est couché à la maison, paralysé et souffrant terriblement”.  IL exprime la compassion qu’il a pour son serviteur. Comme Marie à Cana, il sait que Jésus n’a pas besoin d’explication pour comprendre nos demandes. Et Jésus lui répond d’ailleurs: “Je vais aller le guérir”.  Et le centurion à cette réponse admirable: «Seigneur, je ne suis pas digne que Tu entres sous mon toit, mais dis seulement une parole et mon serviteur sera guéri. » Son indignité peut être vue à deux niveaux. Un niveau extérieur ; Il est romain, il n’est pas juif. Et donc il est hors du peuple juif, le peuple élu. Et un niveau intérieur plus spirituel ; Il se reconnait pécheur et indigne de recevoir le Christ chez Lui. En même temps, il sait au plus profond de lui, dans ses tripes qu’une parole de Jésus est suffisante. Il se présente lui-même comme un serviteur vis-à-vis du Christ. Jésus est un maître qui fait autorité. Avec Lui, un mot est suffisant pour que les choses soient accomplies. Il ressent une similitude entre l’attitude que lui a vis-à-vis de ses serviteurs et celle que le Christ a pour nous.  Le Christ est médusé devant la Foi de cet homme. Cet homme n’a pas la Foi, il est la Foi. Sa foi n’est pas quelque chose qu’il possède, comme nous avons une maison, une voiture, une réputation, quelque chose d’extérieur à nous, mais une façon d’être,  de vivre comme le Christ. Bien que non juif, non élu, il adhère sans conditions à la façon d’être du Christ. C’est cela la foi que nous sommes invités  à acquérir, à faire nôtre. Croire n’est pas une vertu que nous pouvons gagner, renforcer par notre volonté, mais bien par le renoncement à notre volonté propre pour s’en remettre à la volonté divine.  La foi ne peut se construire que sur l’humilité et la confiance dans l’amour de Dieu pour l’homme. Dieu ne veut pas la mort du pécheur mais qu’il vive dit le prêtre avant la communion dans la demande de pardon. Notre foi c’est l’adhésion à la vie du Christ en nous. Lorsque dans son épitre Saint Jacques nous dit que la foi sans les œuvres est une foi morte, il exprime le sens correct de la foi. La foi n’est pas un concept intellectuel. Ce n’est que dans la mesure où nos actes sont conformes à la volonté de Dieu, où nous allons vivre en symbiose avec le Christ,  que nous allons  prendre conscience que la Vie ne peut être qu’avec lui. « Vivre c’est le Christ (Ph 1,21) » nous dit saint Paul. Nous ne pouvons pas montrer que nous avons la foi, mais nous pouvons montrer que nous incarnons la foi en Dieu.

A Lui soient Honneur, Gloire et Louange aux siècles des siècles. Amen. 

 Père Bernard 
16/01/17
Malachie 1, 11 à 14
11 Car depuis le lever du soleil jusqu'à son couchant, Mon nom est grand parmi les nations, Et en tout lieu on brûle de l'encens en l'honneur de mon nom Et l'on présente des offrandes pures; Car grand est mon nom parmi les nations, Dit l'Éternel des armées. 

12 Mais vous, vous le profanez, En disant: La table de l'Éternel est souillée, Et ce qu'elle rapporte est un aliment méprisable. 

13 Vous dites: Quelle fatigue! Et vous le dédaignez, Dit l'Éternel des armées; Et cependant vous amenez ce qui est dérobé, boiteux ou infirme, Et ce sont les offrandes que vous faites! Puis-je les agréer de vos mains? dit l'Éternel. 

14 Maudit soit le trompeur qui a dans son troupeau un mâle, Et qui voue et sacrifie au Seigneur une bête chétive! Car je suis un grand roi, dit l'Éternel des armées, Et mon nom est redoutable parmi les nations. 

Ro 12, 16 à 21
16 Ayez les mêmes sentiments les uns pour les autres, ne faites pas les fiers, mais laissez-vous attirer par ce qui est humble. Ne soyez pas sages à vos propres yeux.ar

17 Ne rendez à personne le mal pour le mal, ne songez qu’au bien en face de tous les hommes; 

18 autant que vous le pouvez soyez en paix avec tous les hommes. 

19 Ne vous faites pas justice vous-mêmes, mes bien-aimés, mais laissez agir la colère de Dieu, car il est écrit : “A moi la vengeance, c’est moi qui rétribue, dit le Seigneur.” as

20 Mais au contraire : si ton ennemi a faim, nourris-le, s’il a soif, abreuve-le, ainsi tu amasseras des charbons ardents sur sa tête.at

21 Ne vous laissez pas vaincre par le mal, mais soyez vainqueurs du mal par le bien.
ar Pr 3*7

as Pr 20*22

at Pr 25*21
Mt 8, 1 à 13
1 Comme Jésus descendait de la montagne, des foules nombreuses Le suivirent ; 

2 et voici qu’un lépreux s’approchant se prosterna devant Lui en disant : “Seigneur, si Tu veux, Tu peux me purifier”. 3Tendant la main, Il le toucha en disant : “Je le veux, sois purifié !” et aussitôt sa lèpre fut purifiée. 

4 Jésus lui dit : “Garde-toi bien de le dire à quiconque mais va te montrer aux prêtres et offre l’oblation prescrite par Moïse : ce sera pour eux un témoignage”.

5 Comme Il entrait à Kaphar Naoûm, un centurion s’approcha de Lui et L’implora en disant : 

6“Seigneur, mon serviteur est couché à la maison, paralysé et souffrant terriblement”.

7 Et Il lui dit : “Je vais aller le guérir”. 

8 Et le centurion Lui répondit en disant : “Seigneur, je ne suis pas digne que Tu entres sous mon toit, mais dis seulement une parole et mon serviteur sera guéri.
9 Car je suis moi-même un homme soumis à l’autorité et j’ai des soldats qui m’obéissent, et je dis à l’un : « Va », et il va, et à l’autre : « Viens », et il vient, et à mon serviteur : « Fais ceci », et il le fait”. 
10 Entendant cela Jésus fut dans l’admiration et Il dit à ceux qui Le suivaient : “Amen, je vous le dis, je n’ai pas trouvé une telle foi en Israël ! 

11 Or je vous le dis, beaucoup viendront de l’orient et de l’occident et s’assiéront à la table d’Abraham, d’Isaac et de Jacob dans le Royaume des cieux. 

12 Et bien des fils du Royaume seront jetés dans les ténèbres extérieures, là il y aura des pleurs et des claquements de dents”. 

13 Et Jésus dit au centurion : “Va, et qu’il te soit fait selon ta foi”. Et à cette heure même, le serviteur fut guéri.
